
MIÉLANG ES RELIÔIÉUN. SCIÈNTIFIQUES, POLIlQUES ET LITTÉIAIlES.

soin ou nzn,de~,éritables provocatiàns aux violences aintérielles. Et quelle excuse avez-
Tous I Qui a comnencé ' est..ca .as le d!eroûtant article dn Jonrtai des lXbais ,ur
i- Co.mpei.diumit qui a ouvert il a polé i :nqu cuie voie Où s'cest brutalement précip 1itee
troupeau d.:s Libri.dces Cénin.decs tCastincaul lt dans quel bul1 Qu'avez- ous léf- îde
Ce% systè mes auxquels vois ie croyee pas, des honmes que souvent vous nt' ainez pas,
dont on combat les idées, sans dtc. mais dont on nt'attaquc ni a l'ortart i il 'hionneur,
et que vous vous ciTarceriez de perli- de réputadtou demair. si la niodre inté.û 1t poiit-

quevaus y engg--it... Non ! vous n'.îve. point d'ecuset Une sorte de Véhémenee
poursit Wtre permise, ottdu mnins excusable cez nous, que vuus blessez aœu ea, eut
dans ce que nous avon, die plus ch:r ai land du cSur. Nous pourrions nous irriter outre

aesure de vos calomnies c-tire nos prêtre. duat nous counaissons les vertus ; de vo
Maphò.ns cacre notre ll:u, qui nous a créé et qui nous a sauvés ; do votre porid.

contre noire religion, en qui aou' voyons le salut de la patric et celui du mnde. Vtus
nous rappez à cop «u, Voir nOUs-3 e un mail que bous n''rz pus, quoiqu %v us
n'oI puissiez ncs.1rer l'.neruripe.- Mais vous ! qu'aez-vcus à sontTrir pour vous veng-r
ainsi? Quel est l'hîoîmm. quelle est l'idiie, quel est l'objet que nous curaions et ù qui
vous ayez-dressé d's notels ? Où sont us amit, o sot sos croyape s, où est votre
Dieu ! oui obissez n Ux plus déplorables stŽiriitt, aux plu canmnables instincts
qui.soi..nt dans iP:ne humaune. Vous nous lsei ,n parce que nous vous conlbattons,
mais parce que 11ou1s avoIls une religon ; vous haïssz notre religion, non parce que c'est
une religion, imais parce qu'elle es la %raie religion.-lt toute cette polémique, ous

ommnnes j eté timainttanit de le croire, n 'est. plus, àî vos yeu'. qu'un pr'te.xte biei trou-
vé de lclzr sur le chrstianisme it a secret vetin le vos i mes et la oute de ces êtres
san nom qui, il toutes les époques, ont eu d a courage et d.s bras pour l lache cceur des
impies.

B U L L T T i N.
Bozar.-i.oauguroIion solenknele d'une sIilu de li Ste. Vierge.-Disso-

lution dt Pirlemer..-M?le d'Europe.
Nous prenons la liberté de rappeler aux pertmontes tbaritales de cette vile

que c'est demain et jeudi que doit avoir lieu, à l'Hûtel-Dieu, le Bazar au
Jrofit des Reigieue du Btn-Postear. Nons soinmes pesuad d'avance qu'1

n'y manquera pas d'achieturs. LUpéier ce du pa=é nous répond pur l'-

venir. Dans notre bienfti'atie cité,ii suffit d'induii.r où il y a du bien à Mi.

re,-poui voir aussitt les àes charitables et gtnéroues y atcoutir en foule.
L'oeuvre, dor il s'a.;ht autj.'turd'lii, iîéri:e une ailuentioi toute particulière. Sa

nécessité et soit tiliié ne peuvent plus guère rencontrer de désapprobateurs.

Son heurux commencement et les beaux frtits qu'elle a déjà prodéuis ne

peuvent iniiquîer d'intersser, en sa ravei, totes les àmes honiétes, promee-

trices des bonînes mT.Jurs, et favorables à 'esprit du ehristianisme. S'i n'est

pua donné à tout-le moide le pouvoir courir, après la brebis égarétc, il est

possible du moins à otus les favoris de la fortune de préparer un Wic ptur

faciliter le retour de celle qui voudraient rentrer aiu bercail et de partlcifer

ainsi à la-sublime mismion du Bon-Pasteur. Qu'il est consoLai de voir dé-

jà plusieurs de ces infortunées victimes du bIlertinage, donner les marques

sa moins équienques de la componcirnri e: les indices jitîrnaiiers d'une vér-

table conversion et m-me de la veru. C'est pourtant le bat spectacle

que pré-er.te dejà le rnnastére du Bon-Pasteur. Déj: dix postilanes et

novices travailent à se former au pénible n.inisère des Religieuses de ce'

Ordre. Déjà plis de vingt Pénitentes (et if y en aurai un plus grand nom.bre

si on avait pu ls recevoir tou'en,) dot près de lM Moiti font déjà nAîlier ce

qu'elles ont té et leurs désordre, passés, s'IlTrren: de vrainere et le dumîp-

1er leurs habitudes vicieuses et crimirnelles, instruisent des devuhs de rli-

gion et s'exercent à la vertu. Quele consoation n'est-ce pas pour les vé-

itables chrétiens de pouvoir contribuer à une si hereo ouvre ct assurer ain-

Fi le salut de tant d'àmes dont la perte serait invritablt sans ces mah*ns de

refuge '? Non, notre ville ne lai'era pas langr cette importante intiîtuiomn

fuaute de szcou-s. Ele eatra lui fournir, par d piclses largoses, les moîiyenus

d'accomplir une oeuvre si lureutsemnt commencee.

La ville d Montréal a étù ié:ioin, limancO dernier, diu de cespem-

Mles dont le soutuvenir ne peur de lrngtemp s%('arer de la tnômo:e. Nouw

vou'ons parler de I inatugtat tiî uennrelle d la s atue dnt nous avoîns par'é

dans notre avant-dernier uiiinro. et de: àa eonscraioen du dmocse à la S .-

Viergm.Cette rénnie faea totte la pompe et le rei'ui leme'.î po-

sibles en pareile ire.onstnie. La fou!e éi:itl inrmensc.Tu-e la ie té de uTe-

p4rance y asst.it à la suite de ses banniresmet décorée de Sa n:édaUie.Ai-rûs
:j vêpres on se rendit p'ocessionnllîeet c Pég'ise de la Pridieuc, tù

la tatue avait été déipo-ée et Létie dls le mnercredi ptréedent pur

)'ouveiture île la retrîi:e des Dame de ChariAt C'est detà quile fut

transportée solennelleient à la cathédralt. Cete statue, qui cet de piài, r,

plus de sept pieds de haut avn t' e ocie sur lequel eltW est p'arée. Elle ie-

préseme la S:e. Vierge soutenant le St. E pi-Jésus do.mi prés

ålelle sur un globe qui est porté su! des nurgs. Deu:X btlles MIcrnnes

urtent leurs fronts. La satue était placée debou, environnée d f1ens tI

lisur un b'yard préparé tout expròs ei poté par d u hoiies le la soîiété

de Tempérance. Mgr. de Monsréal,en habits p'n'ifeaux, asiné d se. o..

ieresacrs, ului-.:uirs protrcs en clIpe eI -u dalina.ig e, six r'unftit, hin)il'

ls en anges et un nombruIx clergé, les sociélés idtle ''eiptiraneit' et de
Charité, les dlTe"retes colces de gauçns et de folle, avte leuti bannières

leurs étendard'. sans ro:uîter ui p'ciuple iiniiinenseL, faisaient ert .. C t-ir
un spectac!e vriment impouati.Ei ce' qu't y avait dle hn. ad.ir.lte '''iit de
voir le bel ordre qui régnait, quoiu'il ni wtpa un seul hummine

de poprce : !'.-« le muindre briai.pans h.- moinire' désordre. Houiietur oine: ur
Canadiens qui savent donner de et Ieux exemples de ,g'ss. et de religin.
La prce'ssint se rendutcdt l'eClise d la Proviec' à la aliétrale nae son

de h muiqute et au ciart de t'.'/e, m.ris Ili//. A soni;arnivé, nn dIpos

dl'ab rd la s it'tu sur nune e î'e I'trade,A l .rt' du cl.vtur,tet après quet--
ques strophes d' nnuii.'.ot alla !:a fInr-r dns la niiht qui thd était lréçia'd

à la place du tab!eau de Patl deA 'Archicn frr ie. Cv'te niihe est inpisèéo
en velours ianiat:.i et surmntée d'un e5peie d'eriablernent,-oitenu par gun~

ire colonnes corinthienie.: qui semblent nu.ssi servir de e:uire à la ti'le. -Au
dessus de la tète du in sàatue, sur un plan inclivé, et le saint Cour de Malia
en relief, loti do.é.ranesrî' d'un gaive et ¡in' au naViet dA nugew J'Sù

s'éclppent grund ut..lire de rayons ci or. L'ég'!ise et sir l'a tue de-
l'Archiic'oncfrdrie éiaienti tot liuminiii .

A près l'inutnisation, le I'ros icnal des RE. PP. Oblats, le R. P. Guigtnez
prononça un discours na!ogue à la cirmunetance et le t Aut fut te iié par ls
salut de FArchiconft üéie et IAte de cons'eratiun du diocîèe de Montutrl

à la ires Ste. Vierge, que ft Mgr. lui-ime. Espéruns que ses s "ux so-
root exau&e:.

Aui moment de metirte :/ours presse n'us apprenons par un extra ie la Gi-
zdre QOlicie, que les Chambres sott dissutes. Les writs J'lections tout

retourn.b!es le A novembre, et le Parlemen ezt prorogé du 22 uctubre aun
12 nvembre, :.an.- fAire uisage des mts 'puur la déjhlie des aMlires,"

Les nouvelles appon6es l'Europe par la dernire mtale, parîiu de Livrr-
pool le 4, et nrrivée ici le 20, paraissent plus paRcfiues que la dernièr

»ü. Les die'rentssuenu-,cenre l'Angleterro et la France au stjet de Tati

Sont en vio d''onm:imoei:, eti nîcie tui! on sera ,ie rnme pour
a guee d'Afrîque. Cepend:ui Ir Prince de Joitville,aprs avoir bombordo

T: nger,'eei avnheé jusqu'à la vi!c de Mogadr. qu i emt tne des clfs du M a-
roc ci la prinipu.e re.source de son empércur Mtey-Abderrahmua. Le 10
août il attaqua Ile qii en me le port et s'en renlit imaitre, après ut

i'rn bat liniàotreoù tI p ;erd: buccup de cruces gens, dit untie Ici ire Jti ti.eu-
lièr'. Ctpendant le app-ri ttfliit'Il ne fait monter la perte qu'à 14 tubat et

61 bles. Le lnia vile de Mog dur elle-mime était déjà etportée d'a
saut et à la discrétion des rançcie. [ie son ôté, le Maréchal Btgeaud rema-
portai, le 1-I., une victir u compièt', tir les biuls de l'My, contre le fils do

i etnpereur liui-mme . Aîec une armée de SON0 homme, il déLn, tilla
On pièces et mit en demu:e u, armée de plus dle 30,000 imoroc'ains. Au

hmin 500 murs deeéurent ur le elmtoiî: de bata;:h, tmtre 1500 ou 200C
les ds. Le, Français 'eur'iti qn 27 mort et s G blessés .

Ce'pendnt on crit que ce, vnict iresntim erînt poict tue rupture enIre
la cnur du St. Jamwe t cell des TUileri. Ceu durmère, dîa-t, n dé-
claré q iu n'va:t pu nt 'nînition de cîntervr les c.ojnéîes qu'le vu-
nait de faire, mas qu'ele tait dbsol use à s 'rendre, sYi:? qu'ele nura: ob-
tenu sAAti de là It de Muaey-A bdlr.n.rn. Il ti assez prbuaMl

'ie cet mperur ne t-rderai pas ü le airn; on linteini mtitic qu'il a dêjý

ruimeré et q'Abd-l-Kader, dInt iH neail tou. la cause, a 6!A arrôió

Par ses oardr".
D'ine autre par, il parait certain qu'i a fci -a paix nec 'Epiagne et

qu''une les saii'ction ibord demandcs, il s't i éméme engagé à indet-

i:ca ce.te Urir i anc les dr'i îe la genrre.
La g aride ,.onsiration qu'on prét'min ait .r déouie-Crte en Epacgrce, so

réduit à peu de ebie. Or. ulit t: émoe quc'était qu'une t iso e qui

se réduit à une véritl:e écliauf'i:r't. On assure p uortant q'elle o amien
l'aire'si:aion de qu qus un a s princip:mx diiers le i ganison me l'aiim-

pehn.e, tomne ayan partic'ip à br romspiraiîon. Quiql en soit, le gou-
v ntem 'nt e r-pagnl parait ussi du-cidé à travailler acti et à rétablir la

traimpti:ité dans l'éta, 'l : lie vo 'oi' r n renldre les maoyeS. Il vient

!ui tiin, tl' ri-er la ven t : e- iins i e c liastiques.
1l lar que la dém:rr'he du vice-roi dl'Egypt, llhtrnc Ali, dont mous -

avionc annncé le dpart tumuuin pour la rtcqu'étuit qi.'uti ceup de d.-'


